
DES  A  U  T  E  U  R  S  EC

S,  Chro-  K  prefcrit  enfuite  des  Regles  particulieres  à  

degand  fes  Clercs.  II  leur  recommande  rhumilité  dans  

Evéejut  le  premier  article.

de  Meti,  Dans  le  fecond  ,  il  les  oblige  à  garder  entr ’ -  

eux  le  rang  de  leur  antiquité  dans  les  Ordres:  

il  veut  qu ’ ils  ne  s ’ appellent  point  de  leur  nom  

propre,  fansajoùterlenomdeleurdignitéi  que  

lesjeunesCieres,  quand  iis  rencontrent  les  an-  

ciens ,  s ’ in  clinent  devant  eux  &  leur  demandent  

ia  benediétion  j  qu ’ étant  affis  iis  fe  levent  pour  

leur  donner  leurplace.  II  ordonne  auxjeunes  en-  

fans  de  garder  la  Regie  &  la  modeftie  en  tout.

L ’ Artide  troifiéme  porte,  qu ’ ils  feront  tous  

couchez  dans  un  mème  Cloìtre  dans  differen ­

tes  cellule! ;  que  les  femmes  n ’ entreront  point  

dans  le  Cloìtre  ,  ni  méme  aucun  Laique,  fi  

l ’ Evéque,  l ’ Archidiacre  ou  le  Primcier  nel ’ or-  

donnent;  qu ’ ils  mangeront  tous  dans  un  mème  

Refeétoire  ,&  qu ’ on  ne  recevra  point  de  Laiques  

dans  le  Cloìtre.

L ’ Artidequatriémeporte,  que  tousles  Clercs  

viendront  à  Complies  dans  l ’ Eglife  de  Saint  

Eftiennei  qu ’ ils  ne  mangeront  plus  aprés  Com ­

plies  , &  qu ’ ils  fe  tiendront  en  filence  julqu ’ à  

Prime  que  fi  quelqu ’ un  n ’ eft  pas  revenu  à  Com ­

plies,  il  lui  eftdéfendu  de  frapperà  la  porte,  ou  

d ’ entrer  dans  le  Cloìtre  que  l ’ heure  de  Noctur ­

ne  ne  foit  vendè.  Il  elt  défendu  aux  Clercs  

de  demeurer  dans  la  Ville  aprés  l ’ heure  de  Com ­

plies  fans  y  venir.

Les  Articles  cinquiéme ,  fixiéme  &  feptiéme ,  

reglent  l ’ heure  &  la  maniere  de  chanter  l ’ Office  

divinlejour  &  la  nuit.

Dans  l ’ Artide  huitiéme  ,  il  leur  ordonne  de  

venir  tous  les  jours  au  Chapitre  aprés  l ’ Office  

de  Prime ,  d ’ y  lire  quelques-unes  des  Inftruétions  

qu ’ ilafaites,  ou  des  Homelies  les  jours  du  Di ­

manche,  duMercredy,  &duVendredy,  &d ’ y  

recevoir  les  ordres  &  les  reprimende!  de  l ’ Evè-  

que  oudel ’ Archidiacre.

Dans  le  Chapitre  neuviéme ,  il  leur  enjoint  de  

s ’ acquitter  du  travail  des  mains  tantencommun  

qu ’ en  particulier.

Dans  le  dixiéme  , il  veut  que  les  Clercs  qui  

font  en  voyage  , y  gardent  leur  Regie  &  reci ­

tent  leur  Office.

Dansl ’ onziéme,  il  leur  ordonne  d ’ étrezelez.  

Dans  le  douziéme,  il  défend  auxparticuliers  

defrapper,  ou  d ’ excommunierleursConfreres.

Dans  le  treiziéme,  il  leur  défend  deprendre  

partiles  uns  pour  lesàutres.

Dans  le  quatorziéme,  aprés  avoir  reprefenté  

l ’ utilitéde  la  Confeffion,  il  veut  que  les  Clercs  

fe  confeffent  deux  fois  l ’ année  à  leur  Evéque,  

ouauxPrètres  que  l ’ Evéque  aura  Commis,  une  

fois  au  commencement  du  Caréme,  Scuneau-  
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trefoisdepuislequinziémedumoisd ’ Ao'uft,  juf-  5.  cl:n-  

qu ’ au  mois  de  Novembre.  Et  que  tous  ceux  degàn!  

qui  ne  font  pas  dans  le  crime  , rejoivent  le  

Corps  &  le  Sang  de  J  e  su  s-C  hrist  tous  les  Mete.  

Dimanches  &  les  jours  de  grande  Féte.  Il  dè ­

ci  are  que  fi  quelqu ’ un  a  caché  fes  pechez  à  

fon  Evéque,  &  qu ’ il  s ’ aille  confeflèr  à  d ’ autres  

Prètres  , parce  qu ’ il  craint  que  l ’ Evéque  ne  le  

dégrade  ou  l ’ empéched ’ y  entrer,  &  quel ’ Evé-  

que  Vienne  à  le  fgavoir ,  celui  qui  l ’ aura  fait  re ­

cevra  la  difcipline  ou  fera  mis  en  prifon.  Car  

celui-là,  dit-il,  eft  tres-méchant  qui  peche  de ­

vant  Dieu,  &  ne  veut  pas  confeflèr  fon  peché  

à  celui  dont  il  doit  recevoir  des  confeils  pour  

ótre  remis  en  fanté.

Le  quinziéme  ordonne  que  les  Clercs  cou-  

pables  de  grands  crimes ,  comme  d ’ homicide ,  

de  fornication ,  d ’ adultere ,  de  voi ,  &  d ’ autres  

femblables,  feront  chàtiez  corporellement,  &  

enfuite  envoyez  en  exil  ou  mis  en  prifon  , &  

qu ’ ils  y  demeureront  tant  qu ’ il  plaira  à  l ’ Evé-  

que  ;  qu ’ en  étant  fortis  ils  feront  encore  peni-  

tencepublique;  c ’ eft-à-dire,  qu ’ ils  demeureront  

à  la  porte  de  l ’ Eglife  profternez  ,  pendant  que  

les  autres  y  entrent  &  en  fortent,  &  qu ’ ils  n ’ y  

entrerontpoint  pendant  l ’ Office,  maisqu ’ ilsle  

diront  debout  à  la  porte  ; qu ’ ils  pratiqueront  

telleabftinenceque  l ’ Evéqueleurenjoindra,  Se  

qu ’ ils  ne  recevront  la  benediétion  de  perfonne  

qu ’ ils  ne  foient  reconciliez;  qu ’ ils  demande-  

ront  cette  reconciliation  en  public  profternez  

en  terre,  &  que  l ’ Evéque  les  reconcilierafelon  

l ’ ordre  des  Canons.

Lefeiziéme  exeommunie  celui  qui  aura  com ­

merce  avec  un  exeommunie.

Le  dix-feptiéme  ordonne  que  pour  de  moin-  

dres  fautes ,  comme  pour  l ’ orgueil ,  la  defo-  

bé'iffance,  l ’ arrogance,  la  médilance,  &pour  

les  fautes  qui  font  contre  la  Regie,  on  avertira  

d ’ abord  ceux  qui  en  font  coupables  devant  un  ou  

deuxtémoins;  que  s ’ ils  ne  le  corrigent  pas,  on  

les  réprendra  publiquement;  que  s ’ ils  perfiftent  

onlesexcommuniera;  &  qu ’ enfin  s ’ ils  fontin-  

corrigibles ,  on  les  punirà  corporellement.

Le  dix-huitiéme  concerne  des  fautes  beau-  

coup  plus  legeres  , comme  de  venir  fard  à  ta-  

ble  ,  il  veut  que  les  Clercs  aillent  auffi-tót  les  

découvrir  à  l ’ Evéque  , qui  leur  impofera  une  

legere fatisfaétion  : mais  s ’ ils  ne  la  fontpas,  &  

qu ’ on  Vienne  à  fqavoir  leur  faute,  ils  feront  pu ­

nis  plus  feverement.

Le  dix-neuviéme  déclare  qu ’ il  faut  impofer  des  

penitences  proportionnées  aux  fautes.

Dans  le  vingtiéme ,  il  veut  que  fes  Clercs  ne  

mangent  qu ’ aprés  Vefpres;  qu ’ ils  s ’ abftiennent  

des  chofes  que  l ’ Evéque  leur  preferiti  qu ’ ilsne  
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